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Françoise est venue pliée en deux de douleurs à la prière des malades le 28 octobre 2009. Elle 
souffrait dans le dos et au bassin. Elle a reçu pour elle une parole qui disait simplement qu'une 
personne souffrait dans son corps et que le Seigneur allait la guérir. Quand le St Sacrement est 
passé, elle souffrait tellement qu'elle voulait partir, mais le prêtre qui portait le St Sacrement 
lui a fait un signe et cela l'a encouragé à rester.   
 
Après la prière des malades, alors qu'elle était à la gare Montparnasse pour revenir chez elle, 
elle a senti qu' « on lui tirait des cordons dans le dos » selon sa propre expression, et cela en 
deux endroits. Après ce phénomène surnaturel, sa souffrance et sa raideur sont partis. En 
arrivant chez elle, elle ressentait en elle une énergie si forte qu'elle avait envie de danser. Cette 
nuit-là, elle a dormi comme elle n'avait pas dormi depuis très longtemps. Et suite à cette 
guérison, le médecin lui a supprimé ses semelles orthopédiques devenues inutiles.  
 
Elle m'a aussi raconté que dans la semaine qui a suivi, elle a été plusieurs fois prise de doute, 
mais qu'une nouvelle parole, la fois suivante, a encore confirmé sa guérison. Elle disait qu'une 
personne guérie au dos doutait et que le Seigneur lui demandait d'accueillir sa guérison.  
 
Une autre fois, Françoise a ressenti un parfum au passage du St Sacrement et une parole a 
annoncé qu'une personne avait ressenti un parfum et que c'était la bonne odeur du Christ.  
 
Enfin, un dernier témoignage que Françoise m'a apporté est qu'avant sa mort, son papa lui 
avait promis de lui envoyé un signe s'il y avait quelque chose de l'autre coté. Une fois mort, 
alors qu'elle allait au cimetière sur la tombe de son père, elle a ressenti un très fort parfum de 
rose et une autre fois, chez elle, elle a senti le plat préféré de son père alors qu'elle ne cuisinait 
pas. Elle était avec une amie qui lui a fait remarqué que cela sentait un plat très bon et elle lui 
a dit : « Qu'est-ce que tu fais mijoter ? » Mais elle a répondu qu'elle ne faisait rien mijoter. 


